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Pour nos prisonniers, 

le Maréchal, c'est la France 99 

En entourant sa personne et ses gestes d'une attention passionnée, 
c'est lenr patrie qu'ils vénèrent 

Après dix-huit jours de campagne aux Philippines 

LES JAPONAIS SONT ENTRES A MANILLE 
et les Américains oui I évacuer le port de perre de M e 

LES T R O U P E S B R I T A N N I Q U E S D E S A R A W A K SE SONT RÉFUGIÉES 
D A N S LA P A R T I E HOLLANDAISE DE L'ILE DE B O R N É O 

Dens la colonne de droite, le cinquième, en partant du portrait dit M ariçhci, en bétel basque, notre conci-
to$cnt M . R O B E R T M O U R A Y . 

Un hasard heureux noua a falt'H-s prisonniers avalent, le Jour de la 
rencontrer l'autre Jour une person 
s a l l t é des plus autorisées rentrant 
d* oaptlvlté. Que faire avec u n com-
b*t*«nt dea deux guerres à peine 11-
Mr4. s inon parler de la vie... e lù-
ba*>. d* l'état «l'esprit des prison
nier*, de leurs attentes, de leurs es 
poirs... 

Leurs eepolra. lia sont tout entiers 
dans la Maréchal. OeJa. nous le sa
von* : mais ce que nous ne savons 
pas assez c'est l e véritable culte (le 
mot n'est paa outré) dont lea pri
sonniers entourent la personne et 
Isa ( e s t e s de l'Illustre chef qui veille 
• o r le dest in de la patrie meurtrie 
e t de ses enfanta déroutés. 

— Pour les prisonnière, c'est bien 
•Impie, noua disait ce combattant, 
la Maréchal, c'est la France. Je n'ai 
paa. héla* I de documenta sur mol 
pour «ayuyei de preuves ce que Je 
raie vou* dire : 

« D a n s la camp d'où Je reviens, 

9alnt Philippe, disposé a l'entrée du 
sanctuaire édifié au mil ieu d u camp, 
une aorte d'avant-chapelle, i l s 
l'avalent ornée mieux qu'une expo
sit ion u n Jour d'ouverture. Et l'ef
figie du Maréchal trônait parmi les 
couleurs de la France. 

> Les sous-of flciers vinrent me 
trouver pour me demander d'orga
niser une garde d'honneur, toute la 
Journée. 

» D'accord, messieurs, .'eur dls-Je, 
mais pas autrement qu'en tenue, et 
gants blancs I 

» C'était leur dem-nder un tour 
de force que vous croyez Irréalisable, 
n'est-ce pas ? Casque et gants blancs! 
Mais, attendez... 

> Vous ne me croirez pas si vous 
voulez : eh bien ! le matin de la 
fête, quatre sous-of fie îers, dont deux 
adjudants-chefs, prenaient la pre
mière heure de garde devant l i m a g e 
de leur chef. Une heure après, d'au
tres eous-ofnclers venaient rompre 
leur immobilité, s 

— St . le casque, les gants blancs t 
— ...Ils les avalent, bien entendu. 
« Sur les 38.000 prisonniers rat 

taches au stalag — en y comptant 
les kommandos e t les groupes — 11 
en restait environ 25.000 au camp. 
Sur ces 25.000, 15.000 a u moins défi
lèrent devant l'Image idu Maréchal, 
et se recueillirent quelques Instants 

embués : 
— Que' voulez-vous, répèta-t-11, 

pour nous, le Maréchal, c'est la 
France. 

Et voici qu'hier même, on vint 
nous apporter la photo que nous re
produisons ci-dessus e t qu'Illustre 
bien ces propos. Sur un Immense 
fond de décor tricolore, les prison
niers ont posé la photo agrandie 
du chef de l'Etat e t ses armes. Au-
dessus du portrait une inscription 
que nous vous aiderons à Ure : 

« Je Jure fidélité a la personne 
du Chef de l'Etat. Je Jure d'em
ployer chaque m i n u t e de ma capti
vité à me préparer à servir et , dés 
mon retour, d'être l'artisan Infati
gable de la Révolution nationale. 

Cette photographie provient d u 
stalag VIIIC, o ù se trouvent de 
nombreux Boubalslens et Tourque-
nois,' e t en particulier M. Robert 
Mouray, demeurant a Roubaix, 46 
bis, rue de Mouvaux, 1, cour Ma-
thys-Flévet. que l'on peut recon
naître coiffé d'un béret basque, le 
cinquième d u rang de droite e n par
tant de l'effigie d u Maréchal. 

Cela se passait 11 y a quelques 
mois. Tput l e camp assista a une 
représentation théâtrale. Quelqu'un 
parla- de Pétaln. de sa gloire, de «on 
mérite. On devine avec quelle reli
gieuse a t tent ion 11 fut écouté. 

...A quelle occasion ? Peut-être 

Par émiss ion spéciale, l a radio 
new-yorkaise a annoncé que, s e lon 
des informations parvenues à W a 
shington , l e s Japonais é ta ient e n 
trés à Mani l le vendredi à 15 heures 
(heure locale) , so i t d i x - h u i t Jours 
après le premier débarquement Ja
ponais a u x Phil ippines. 

On déclare auss i officiellement à 
Wash ington que la base navale de 
Cavité a é té évacuée avant l'arri
vée des Japonais à Manil le . 

• • 
Manille est la capita le à la fois 

de l'île de Luçon et des l ies Phi l ip- . 
pines. El le est s i tuée sur u n e vaste 

dans ce carrré plus silencieux qu'un | aussi à l'occasion de la fête du Chef 
monastère. Tous s'étalent arrangés i de l'£tat. Mais tout , pour nos prt-
pour avoir une tenue présentable i > I sonniers, est prétexte & honorer le 

Revivant ce* Instants émouvants, | Maréchal. 
notre Interlocuteur avait l es yeux J. L. 

M. Henri P o u r r i t , 

qui « obtenu le prix Concourt 1941 
peut ton lime : « Vent de mars » 

(Ph. Oraphoprtsj ) 

LE PROCÈS DE RI0M 
sera quelque peu retardé 

car le nouveau président de la Cour devra 
prendre connaissance, à son tour, du dossier 

• 
Vichy, 2 Janvier. — M. Caous, , débats Jusqu'à la fin des hosti l ités, 

procureur général à la cour de c a s - '< Rappelons les efforts déployés à 
sation, a é t é n o m m é président d e : c e r t a i n s m o m e n t s pour se servir de 
la Cour suprême de' Riom. qui aura la maladie du général Gamel ln 
à Juger Daladier, B lum et G a m e - \ c o m m e prétexte e n vue d'éliminer 
Tin. Il remplace l'ancien président celui-ci des débats e t d'en exclure 
Lagarde qui, comme il a déjà é t é i toute la partie militaire. On dit que 
annoncé , a donné s a démiss ion I de graves secrets d'Etat doivent 

Ipour des raisons de santé . lêtre révélés durant le procès p a r 
Ce c h a n g e m e n t retardera quel - l a défense, ce qui porterait a t te in te 

tYMKaiM de J . « m e n o n occupée a «P» P ™ l'ouverture du procès, car , « » e ^ S J ^ ^ p % . s
l a * t a n e e 

vrto posit ion l e Jour du nouvel a n i te. I ? f u v e a u PJ**<*»t d e v ™ . » u a v e c <*TtBix* a u t r e s P a } s ' 
••T . . . . Z ., . • jpréaHtble, prendre connaissance des 
% 1 écard d u discours prononcé par p l e c e s d e n n s t r u c t i o n . 
%L Churchil l à Ottawa. Cet te mise 
a u potnt qui, su ivant les mil ieux 
compétents , peut ê tre considérée 
c o m m e une prise d e posit ion offi
cieuse, disait n o t a m m e n t : 

M. Churchill avant déclaré qu'il 

Une réponse 
à M. Churchill 

VJdrr, 3 Janvier. — La radio 

On mande de Vichy à la t Briis-
seler-Zeitung » : 

Le moti f le plus vraisemblable de 
l'ajournement d u procès serait l'ar 
restation à Marseil le, de l 'ancien 
secrétaire général de la C.O.T. 
Léon Jouhaux, qui vient d'être con
duit à Vals - les -Bains , e t qui devra 

Le c h a n g e m e n t de président à la s'asseoir aux côtés de Léon B lum 
Cour de Riem a fait sensat ion dans sur le banc de s accusés. On sait 
les mil ieux politiques de Vichy. On qu'actuel lement Jouhaux est l'objet 

, u __ . . , . , est persuadé que des personnal i tés des m ê m e s Inculpations que Léon 
1ËS^J3Ê**m***J*£*Tïà influentes, met tent t cut e n œuvre Blum, c'est -à-dire qu'il e s t cons i -
naus déclarons, au contraire, qu'il 
a . fait tout pour noua entraîner 
San* le conflit. 

M, Churchill a parlé en des ter
me» méprisables d e l'écroulement 
de tannée française et de la con
fusion totale dans laquelle la n o -
tlon française aurait été plongée. 
N'en déplaise à M. Churchill, u faut 
constater que ce furent les divi
sions britanniques qui. à notre insu, 
et maigri lextstence d'un ordre 
f offensive, s'étaient repliées pour ; 
s'embarquer. 

En ce qui concerne la confusion 
dans laquelle la France aurait été 
précipitée, nous faisons remarquer 
que tt. Churchill a fait tout ce qui 
ternit en son pouvoir pour augmen
ter cette confusion en déchaînant 
sur nous sa propagande et ses émis
sion» nsdioptuyniqves dans le des
sein de rompre l'unité française. 

Nous savons ce que M.Churchill et 
les hommes à sa , solde entendent, 
par s gouvernement de traîtres > : 
ce sont ceux qui ne trahissent pat 
leur pays en faveur de l'Angleterre. 

Nous savons aussi ce que M. 
Churchill entend par < gouverne
ment de vendus » . un gouverne
ment qu'il n'est pas parvenu à\ 

pour retarder l'ouverture du p r o - déré c o m m e responsable de la dé-
ces e t feront cer ta inement tout sorganisation de la défense n a t i o -
leur possible pour faire traîner les nale. 

TPh. oipco.) 

M. Gino Buti, 

qui d été nommé 

plénipotentiaire italien à Paris. 

baie , e n face d> l a base nava le d e 
Cavité e t sous l a protection de l'Ilot 
fortifié de Corregidor. Le fleuve 
Pas lg sépare l a vi l le e n deux part ies 
inégales Mani l l e e s t une grande vi l le 
industrielle de 300.000 habi tants . 
San port e s t un des p lus impor
tants carrefours des mers de Chine. 

Le port d e guerre de Cavité e s t 
s i tué à treize ki lomètres a u s u d d e 
Manil le . TJ const i tue u n e base p u i s 
s a m m e n t fortifiée et d o n t la presse 
de Wash ing ton soul ignait vo lon
tiers le caractère < imprenable > Ce 
port avait é t é pourvu, à l'instar de 
Pearl Harbour, de toutes les ins ta l 
lat ions nécessaires à la réparation 
de bât iments de gros tonnage e t a u 
ravitai l lement e n muni t ions e t e n 
mazout d'une importante escadre. 
Il const i tuait la base le plus a v a n 
c é ; des sous-marins et des navires 
de guerre américains dans l e P a c i 
fique. S a construct ion ava i t coûté 
neuf mi l l ions de dollars. 

C'est dan* la rade de Cavité que, 
le 1er m a l 1898. l a flotte espagnole 
fut anéant i e a u mouil lage par l e s 
cuirassés d u commodore américain 
Dev.ey. 

Une partie 

des forces américaines 

est encerclée 

au nord-ouest de Manille 

Tokio, 2 Janvier. — U n e partie 
des force* américa ines es t encer
clée sur l a presqu'île de Batagas , 
a u nord-ouest de Manil le . 

Depuis Je' V* Janvier, des avions 

Le gouvernement 
décide 

la réquisition générale 
de tous les exploitants 

et salariés des 
professions agricoles 
Vichy, 2 Janvier. — En vue d'un 

rendement accru des exploitat ions 
agricoles, forestières e t rurales, l e 
gouvernement v ient de décider la 
réquisition générale de tous les 
explo i tants e t salariés qui appar
t iennent à ces établ issements . 

Cette réquisition, inst i tuée par 
une loi parue hier a u « Journal 
officiel », s'applique à tous les 
Français et ressortissants français, 
aux sujets marocains e t tunis iens, 
aux étrangers sans nat ional i té e t 
aux étrangers bénéficiaires du droit 
d'asile qui appart iennent actuelle
m e n t à ces exploitations-

Les h o m m e s de plus de vingt e t 
un a n s e t de moins de quarante-
six ans qui n'exercent pas une ac 
tivité agricole peuvent être aussi 
requis. D a n s ce cas o n s'adressera 
tout d'abord aux chômeurs , puis 
aux personnes ne pouvant Justifier 
d'une activité professionnelle, e n 
fin aux travailleurs des professions 
non agricoles. 

La loi s'applique aussi à tous les 
Jeunes gens de dix-sept à vingt e t 
un ans . qui peuvent être requis 
pour effectuer un service civique 
rural, dont la durée n'est pas dé
terminée. 

plusieurs chasseurs e n n e m i s o n t 
été descendus. 

Le gouvernement philippin, 

en Australie 

Stockholm, 2 Janvier. — O n a p 
prend de Washington que le ( o n * 
vernement phil ippin est parti pour 
Port-Darwin ( Australie). 

Le général Mac Arthur 

s'est enfui 

dans nie de Corregidor 

Tokio. 2 Janvier. — L'agence D o » 
met apprend de source autorisée) 
que le général Mac Arthur, c o m 
mandant en chef des forces a m é 
ricaines en Extrême-Orient, s'est 
enfui dans l'ile de Corregidor (baie 
de Manil le) . 

(Lire la suite page 2 . ) 

U a carrefour très fréquenté à Manil le . 

L'Oberfelikommandantur 070 A 
Lille communique ce qui suit : 

« Les pigeon»-voyageurs l â 
chés par l'ennemi (avee on 
•ans appareil de chute) , sont à 
remettre par la population à l a 
Krelskommandantur compétem. 
te pour l'arrondissement. Eb 
échange une récompense de 
ZOO à 1.000 franc* sera 
dée pour chaque remise, » 

Japonais qui coopéraient avec les 
forces terrestres, o n t bombardé à 
plusieurs reprises des troupe* qui 
tenta ient de passer à Corregidor. 
D e nombreux camions automobile* 
o n t été grevernerst endourrrhi*jé* e t \ 

En Cyrénaïque, 
les Anglais paient cher 

les sables du désert 
» 

ILS ONT PERDU 136 CHARS 
DANS LA RÉGIOND'AGÉDABIA 

Berlin, 2 Janvier. — L'hebdoma
daire « D a s R e i c h > déclare que l a 
tentat ive d e M. Churchill de Jus
tifier le grand fiasco anglo-améri 
ca in e n Asie centra le p a r l'emploi 
des forces e n Cyrénaïque, a é t é un 
cuisant échec. 

* Les Anglais , écrit- i l , croyaient 
pouvoir remporter u n e victoire ra 
pide sur ce frent . En fait , R o m m e l 
avec les faibles forces dont 11 d i s 
pose t ient déJÀ depuis sept s e 
maines e t cela, n o n contre u n corps 
expédit ionnaire quelconque, m a i s 
contre toute la force offensive de 
l'empire anglais , pour l a c o n c e n 
tration de laquelle o n a m i s toute 
une armée. 

> Jusqu'à l'heure actuelle, R o m 
mel a vendu très cher les sables 
d u d é s e r t Les Angla is peuvent a p -

de mat ièers premières qui entou
rent la mer de C h i n e e t d o n t l e * 
Japonais s 'emparent de plus e n 
plus fermement .» 

Rome, 3 Janvier. — L'agence S t e 
fan l apprend qu'après avoir, a; 
cours de ces Jours derniers, entre 
pris d< ̂ nombreuses act ions de p a -
trouill J l 'adversa lAKjnet tant e n 
ligne u n nombre Important de 
forées blindées, a tenté u n e m a -
nceuvr jd'encerclement contre l'aile 
sud. M Ils les unités motorisées a l 
lemand ps et i ta l iennes o n t Immé
diatement r iposté par u n e attaque 
de flan. 

Au cours d'une série de violents 
combats qui se sont déroulés d a n s 

L'AVIATION et la D.C.A. ALLEMANDES 
ont détruit 

nrès de neuf mille avions anglais 
depuis le début de la guerre 

: •! 

Berl in, 2 Janvier. — L'agence l 
D N.B. apprend de source compé
tente que du 1er Janvier a u 31 dé
cembre, l 'armée al lemande a des 
cendu en tout 3.834 avions britan
niques. Il y a l ieu d'y ajouter les 
appareils britanniques détruits sur 
des aérodromes, au sol ou sur des 
navires porte-avions ; leur nombre 
n'a toutefois p u être établi avec 
exactitude. 

Les pertes subies par la Luftwaf-
fe au cours de ses opérations con 

les espaces africain e t méditerra
néen, s'élèvent, pour cette m ê m e 
période, à 1.046 appareils. 

Depuis le 3 septembre 1030, d a t e 
de l'ouverture des hostil ités, l 'avia
tion britannique a perdu avec c e r 
titude plus de 8.727 avion* de* t y - , 
pes les plus divers, n o n comptai 
les succès remportés par les forces 
aériennes i tal iennes e t nippone*. 

L'ensemble des pertes de l'avia
tion britannique doit donc ê tre 
considéré comme é tant encore «en

tre la Grande-Bretagne, y compris 's lblement plus élevé. 

précler e u x - m ê m e s s i le sable nord- ! la région d'Agedabla, l es Angla is 
africain qu'ils o n t conquis Jusqu'à I ont perdu 136 chars bl indés e t chars 
présent e s t d e p l u s grande impor- de patrouil les . I l s o n t auss i laissé 
tance que Hong-Kong , P e n a n g e t de nombreux prisonniers aux mains 
les grandes régions productrices des troupes l ta lo-al lemandes. 

L'AVIATION ALLEMANDE 
opère d importantes destructions 

dans les lignes soviétiques 
Treize avions bolchevistes abattus 

Des prisonniers l ibérés, i lenr arrivée a n centre de Compiégne . inscrivent lenr s ignalement s w une 
W i o , M v u e osa fonmaJa*. d e o ^ o o d u a b o * . , i r b . e**^ 

Berlin. 2 Janvier. — On apprend 
de source militaire qu'au cours d'en
gagements locaux aases violents qui 
ont e u lieu sur le front de l'Est pen
dant la Journée du l*r Janvier, des 
combat* aériens se sont déroules en
tre des aviateurs allemands et des 
aviateurs soviétiques en plusieurs 
endroits. 

Des chasseur* allemands ont atta
qué des avions d* bombardement 
bolcheviques «t ont réussi à en abat
tre trelae 

L'aide apportée par l'aviation à 
l'Infanterie a été particulièrement 
Intensive au cours de la Journée de 
Jeudi. Dans un seul secteur, une 
centaine de véhicules soviétique* ont 
*t* détruits par les attaques de* avia
teurs allemands; plus de deux cents 
ohevaux ont été tués. Une eolonns 
d* yehsaBUe charg*» d* numiténn* a i v u e . 

fait explosion à la suite d'un bom
bardement. 

Outre les attaques contre les 
moyens d« ravitaillement à l'arrière 
des lignes soviétiques, les avions de 
combat allemands ont aussi effectué 
une attaque de nuit contre des ob
jectifs de guerre importants de 
Moscou. 

D'autre part, l'agence D.N.B. ap> 
prend de source compétent* que 
pendant la Journée du 1*' janvier, 
un* division d'Infanterie allemand* 
opérant dans le secteur central, après 
avoir contenu uo« attaque ennemie, 
est passée à la contre-offensive. 

Au cours de cet engagement, un 
régiment a réussi à s'emparer d'une 
localité occupée par de puissantes 
force* bolchevistes, ainsi que de plu
sieurs eolllnes s ituée* au sud d* la 

A u Philippines, le* fe 

(Ph. Slpto© ) 

savent apprécier U qaalité e"aa 

Communiqué officiel allemand 
QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 2 JANVIER. — Le haut commande

ment des forces armées communique ce qui suif : 
A l'Est, l'ennemi a poursuivi ses attaques en de n o m b r e » «sriresse. 
Certaines InAJtrations ont été neutralisée*, d'autres films»!** à l > 

suit* de rontre-attaqnes. 
La • Luftwslte > * appuyé la lutte dérenalve de l'aimé* e t a i 

des attaques destructrice* contre les communication* à l'arriére d e i 
ennemi. 

Jeudi, de puissants contingents d'avions de combat et de éha****av 
se sont attaqués aux forces* ennemies débarquées près de Théodosle, «st 
Crimée, ainsi qu'aux Installations portuaires, i n navire marchand a e 
tonnage mo.ven et un petit navire de guerre ont été coulé*, trois greatsl 
cargo* ont été Incendié* et quatre transports gravement avarié*. 

En Afrique du Nord, paa d'opération* Importante» à signalai sur l e 
front terrestre. 

Le* Britannique* repoussé» pré* d'Agedabla ont été attaqué* par de 
puissants contingents d'avions de co mbat allemands et ont subi des port** I 
sensibles. 

Les attaques aérienne* exécutées en vague* suoeestdves e—ti» km 
aérodrome* de l'Ile de Malte ont été poursuivies avec succé*. 

Du t t au SI décembre, l'aviation britannique a perdu M avtona, * • • * 
.13 au-dessus de la Méditerranée e« en Afrique da Nord. Durant la asêant 

période, nous avons perdu, dans la t a tt* contre l a m n n n s |U*Ugaa. d*x-
a u l t a s y m l l s 


